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Journal de Roubaix 
Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la> Région 

les troupes allemandes encerclées i nord û r p l a n 
n i rétabli leur jonction avec un groupe blindé 

QuAstncu GÉNÉRAL DU FaHREJt, 21 AOUT. — Le haut commandement 
des forces armée* communique : 

Km Mus—• dis, dans U région située BU nord d°Argentan, nos divisions 
ont, à l'issue de d o n tombals, percé le venue • n a s a l vers le nord-est et 
• UtBBlI leur JoucUon avec un groupe Buuusu veiuust à leur rencontre De 
g u i s — T u si Issues afsstussu «sur l'*mn USÉ contre ««Are front BeloBsH sur 
la Dives et la Vire oat été i s pousser s. Dans quelques secteurs, nos propres 
contre-attaques «ont encore en cours. 

Entre PBure et la Seine, l'ennemi pou&se en direction du Nord. De* 
peintes avancées ennemies ont été anéanties prés de Pacy et Vernon. 

A l'est et au nord-est de Chartres, l'ennemi a mal u tenu sa pression contre 
la Seine Inférieure, sans parvenir à réaliser d'autres progrés. 

Dans le territoire montagneux au nord de Toulon, l'ennemi attaque avec 
de puissantes forces vers l'ouest et le nord-ouest. De violents combats sont 
en cours. 

Des batteries côtière» allemande» 
ont incendié un navire de bataille au large de Toulon 
Des batteries entières ont incendié devant Toulon un navire de bataille 

ennemi et un croiseur. Un contre-torpilleur et deux torpilleurs ont été 
endommagés. 

Le feu de représailles sur Londres se poursuit Jour et nuit. 

Les Alliés poursuivent leurs attaques dans le feecteur 
de l'Adriatique 

Bn Italie, l'ennemi a poursuivi, hier encore, dans le secteur côtlet de 
l'Adriatique, ses attaques pendant toute la journée. Le terrain de hauteurs 
autour de Cerasa, d'abord perdu, a été repris en contre.attaque. 

Les Soviets étendent leur offensive dans le secteur sud 
A l'Est, les Soviets étendent maintenant leurs grandes attaques au secteur 

sud. Avec l'appui d'une nombreuse aviation de bataillé, ils sont passés à 
l'attaque au sud de Tiraspol et au nord-ouest de Jassy. D'opiniâtres combats 
•ont en cours dans ces deux secteurs. Sur le glacis des Carpathes, au sud-
ouest du Mielec, sur les têtes de pont 4e la Vis tu le, à l'ouest de Baranov, A 
l'ouest de Lublin et au sud-est de VYsrka. des attaques bolchevistes ont été 
repousaées ou contenues après un dur combat. 

Au nord-est de Varsovie, les attaques de percée des Soviets dans la 
dlrecUon du Bout, ont été contenues lorsqu'elles s'étendaient dans la pro. 
fondeur de nos positions. An sud de Wilkowitschken et près de Schaken, les 
durs combats défensifs continuent. En Lettonie, les formations de char* 
allemandes avançant sur Tuckum. ont rétabli la liaison provisoirement 
perdue avec les formations de l'armée combattant en Courlande. 

Une formation de la flotte allemande est Intervenue dans ces combats 
terrestres. Toutes les tentatives des Soviets d'élargir leur zone de pénétration 
A l'ouest de Modohn et a l'ouest du lac de Pskov ont été repoussées grâce 
A l'opiniâtre résistance de nos divisions et un grand nombre de chars ennemis 
furent détruits. 

La Luftwaffe est efficacement intervenue dans les combats terrestres et 
a Infligé des pertes élevées en hommes et en matériel à l'ennemi. En combats 
aériens et par l'artillerie de la DCA., l'ennemi a perdu, hier, sur le front 
Est. 41 avions. Des""format ions de bom bardiers ennemis ont attaqué, pendant 
la journée, quelques localités du Sud-Est de l'Allemagne et de la Hongrie. 
Pendant la nuit, quelques avions ennemis ont jeté des bombes dans la 
région dn Danube supérieur. Les forces de la défense antiaérienne ont abattu 
durant ces attaques, quinze bombardiers. 

[n Normandie, la bataille fait rage 
pur couvrir le repli de la r armée 

S v le front HWÛerranéen, les AngkhAïuéricains 
poussent vers l'ouest et le nord-ouest 

Isétahnt avancées entre la Dives et 
Vire. Fouissant contre le flanc de l'en. 

! r*. ml, les formations allemandes lui 
i infligèrent des pertes très lourd**. 

i , DAM le secteur >de Trun 
! L'Intention des Alliés de comprimer 
! la 7e armée allemande dans la région 
j de l'embouchure de la Seine et de l'y 
! enfermer sur la rive nord du fleuve, 
par un vaste mouvement enveloppant. 
Indique que 1* situation au nord-ouest 
de la France est tendue. Cependant, 
l'aide droite de la 7e armée s déjà réus
si, dans la région, côtiere. A se replier 
de la Dives Intérieure vers la Tou-
qu s. L'adversaire a été tenu en échec 
dans sa poursuite et n'a encore at-

I teint la Touques en aucun point 
Entre Trun et les ha/ut*urs de 

Chambots. ainsi qu'à la lisière aord-
jest de la forêt de Gouffern, les com-
I bats ont été mouvementée et les for
mations allemande* ont réu-si à »-
dégager e t ont rétabli le contact avec 
des forces blindées venues à leur ren
contre 

Des attaques ennemies contre le 
saillant du front existant encore à 
l'ouest de la Dives ont échoué. 

Les q-uelques unités qui se trouvent 
encore dans la poche s'efforcent sans 
<irrêt de rompre l'étau qui les en
serre. 

Sur »a Seine 
La poussée ennemie entre l'Eure et 

la Seine en direction du nord, sensble 
vouloir dépasser Paris et aveir pour 
objectif de créer des tètes de pont en 
amont et en aval de la capitale. U est 
évident que l'objectif proprement dit 
des Américains reste Paria. Le point 
névralgique de ces opérations se situe 
à l'aile gauche où la Seine a été for
cée en venant de Dreux cependant 
qu'à l'est de Chartres et dans la ré
gion d'Orléans aucune modification 
n'a encore été observée Actuellement, 
des contre-attaque» allemandes sont 
en cours contre des têtes de pont sur 
la rive nord de la Sein*. 

La 3"*^ armée am»>r«a-oe ayant reçu 
des renforts de la • région de Dr-ux 
a tenté d'étendre son front de la rive 
gauebs de la Seine à l'autre rive. Dé
bouchant de Vernon. Ks troupes amé
ricaines ont poussé en aval vers 
Gaiilon et en amont vers Mantes, vers 
la MoVdre et l'Orgevai. deux petits 
afflusnts méridionaux de la S ine. 
Dans ce secteur .les trouves améri
caines se sont heurtées à une résie 
tance tenace. 

La situation sur le front de l'Est 
Berltsa, 21 août. — On déclarait lundi 

dans les milieux militaires berlinois : 
Dan* le secteur méridional, l'offen

sive soviétique que l'on attendant en 
s'est déclenchée entre Ti-

t-t Tigtuna; l'ennemi est passé 
à l'attaque en même t ^ T * qu'il Inten
sifiait ses tentatives de percée dan* le 
secteur de Jassy. SI le* Soviet* ont 
léussi à réaliser quelques gains de ter
rain, la peroee projetée a été toutefois 
rsdtcoJsmenit empêchée par le* troupes 

Région de Paris 

forts. Par contre, à l'ouest de Falaise, 
dan* le secteur de Trun, la bataille 
continue de faire rage ; de part et 
d'autre, les pertes ont été considé-

FRONT NORD 
Berlin, 31 août. — On apprend lundi 

matin dans le» milieux militaires : 
• n Normandie, la pression dea for- i râbles. Des formations de chars al-

«nation* américaines attaquant du. lemands ont n foulé au cours 
sud-ouest dan* le secteur d'Argentan d'une puissante contre-attaqu?. les 
B fallait l'ennemi attendant de* ren-1 forces blindées angle-américaines qui 

Paysan» de France 
Au mot* d'août IMS, lorsque les 

iÉfjfgnss et »«• Qfttnadien* attaquèrent 
Biappe, le» Aebiiaett* de la pille, rut-
wamt la ooasèone, demeurer*** doci
lement «Jatte les cave* et las abris. 
Mate dams toute la campagne voisine, 
sur las plateaux ensoleillée du pays 
«la Caux et la* pente* adoucie* de 
l'AHermosst la* paysans, qui n'avaient 
m«u> roc» d'instructions aussi précisas 
et qu'un haut devoir obligeait à quit
ter leurs dams MI as, restèrent *m 
pleine champ*. Ils y restèrent mal-
pré un « plafond > aériott qu'on éva
lua par moment* a quelque mille 
ampmrrili Ils y restèrent pares que 
a-était le moi* d'août, que les fro-
mrnmts for venaient d'être coupé* et 
«jBfii /allait abuoiumemt rentrer la 

A cette maure où la* régions nour-
rteèèros pur sseslleune du pays sont 
ta eau sus par la guerre, son tumulte 
et ses rasages, j'imagine qu'à de 
rares ewmptirm* prés, et à moin* 
d impossibilités physiques résultant 
dm l'excès même des combats, par
tout nos paysan* sont restés sur 
leun terres et accotnpiiesent la be
sogne de l'été qui ne permet point 
d'attendre. Ils pensent à eux, certes, 
em fruit de leur travail qu'Us ne 
veulent pas perdre. Mais ils pensent 
aussi, avec cette conscience onces. 
traie et le sentiment profond qu'ils 
ont de la grandeur de leur rôle, * la 
nourriture du peuple français, qui. 

sans leur héroïsme présent, ne serait 
pas assurée l'hiver prochain. 

Nous tomme* par/oit sévères pour 
las paysans. Nous sommes parfois in. 
juste*. Bien *ur, il en est trop parmi 
eux qui, par apreté au gain, ont profi
té de ce* tempe difficiles pour prendre 
une sorte de revanche sur les époques 
de facilité où les citadins comptaient 
pour rien l'effort des campagnes. 
Mais gardons-nous d'englober toute 
la paysannerie dan* ce jugement 
sommaire I Beaucoup d'hommes, de 
femmes, de vieillards et d'enfants de 
la terre sont restés à l'abri de tout 
reproche, n'ont pas oéAé a la tenta
tion du marché noir ; un très grand 
nombre, au* abord* de la bataille ou 
au cœur du maquis, aeoompliseent 
aujourd'hui leur rude devoir avec 
une ténacité et* une ferveur qui les 
placent au premier rang des meilleurs 
citoyen t. 

Dans un procès, U ne faut pas 
écouter seulement l'accusation ; il 
faut entendre les témoignage* et la 
plaidoirie. Si nous voulons juger 
Vatutude de la paysannerie française 
pendant cette guerre, il faudra nous 
souvenir du courage de* provinces 
de l'Ouest en fumet et dont 1940, 
de la crànerie des paysans du Nord, 
du Centre et du Sud en face des me
naces terroristes. 

Notre jugement alors inclinera 
moins vers Ht sévérité. 

LouiB-Jd. POULLAIN. 

Toutes ies tentative* américaines 
en vue d'atteindre la région de Paris 
par le sud-est. par Rambouillet, ont 
été enrayées. 

Le correspondant du D N.B. écrit 
« L'ennemi n'a encore lancé que 

des forces de reconnaissance dan* 1* 
banlieue et se contenta d'appuyer 
des éléments qui terrorisent la popu
lation. 

« En différent* endroits de »a ville 
de* fusillade* ont éclaté entre ces 
terroristes et des habitant soucieux 
de l'ordre. L agitation ennemie favo
rise le* troubles en lançant à la popu
lation des appela à la révolte » 

« Le mort de Paris dépend 
des Parisiens eux-mêmes », 

dit-on à Berlin 
Berlin. 21 août. — Un por-e paroi* 

de la WU4» imstrasse a déclaré : « Nous 
a vous épargné Paris *n 1940 et nous 
vouions encore l'épargner aujour
d'hui. Mais les Parisien* ont aussi 
leur part de responsabilité* dan* i* 
sort de 1* ville. S'ils veulent que le 
droit de la guerre aoH observe, qu Us 

i l'observent eux-mêmes. A eux de dé
cider ». 

Le porte-parole a fait osa déclara
tion* à propos do* information* 
anglo-américaines sur l'activité des 
franc*-tireur» dons ia région de Pari*. 

En Bretagne ie* Amerioalna ont 
bombardé Lorient tandis que se* for-

loss ennemie* devant u>' cttedeal* d* 
iBrset ont é«é tlispsrséss par l'artli**-
I rie, allemande. 
I Sur la front de 1B Loin ta situa
tion «et restée calme Quelques s t a r . 
mouches seulement ont «u lieu. 

Baie de U Seine, — Plusieurs for
mation* d'avion* de USTIBM lourd* et 
rapide* de l'aviation «Ils—*uds ont 
attaqué, dan* la nuit de diraseinBn A 
lundi de* stojsettfs navals dans la 
bal* d* l* Seine et de* point* d'ap
pui "" 
glon 

FRONT SUD 
Berlin, 21 août. — La tête de pont 

aillé* dan* U> Sud de la France «'est 
consolidé* par l'acheminement inces
sant de renforts. 

De son coté, le haut commandement 
allemand n'a pas l'intention, semble-
t-U. d'engager la combat A porte* de 
la cloche de feu de l'artillerie navale 
ennemie. 

L'ennemi pousse actuellement en 
direction ouest e t nord-ouest on dé
passant Toulon, où li s'est heurté à 
de* position* de barrage «Bernsndes 

Bn dlrecUon nord, l'intention d'une 
coopération avec le maquis paraît évi
dente, cependant qu'aucun chang*-

! Sur les oonueiorts des Carpathes, la 
journée a été calme; tandis que sur 

Le front de la le.e de pont de la Vis
tule, la situation est demeurée prati
quement inchangée malgré les violents 

I combats qui continuent de s'y dérou-
11er. L'ennemi a multiplié en vain ses 
; tentatives de rompre le contact rétabli 
! entre le gios des fo ces allemandes et 
lune foimation paasageiement isolée 

Sur M tête de pont de Waxlta et au 
j nord-est de Varsovie, la bataille cont. 
! nue de faire rage. Les attaques sovié-
' aques visaient pnnc.paiemcni a em-
1 pécher la consolidation des position.? 
! conquises par les foimauons motori-
' aées de gienadiers alltmanos. La puis
sante artillerie concentrée dans ce des 
àelu par l'ennemi a été pilonnée sans 

i répit par des canons d'assaut et des 
' formations d'avions de comba, alle
mands et ne parvint pas à BseiHV en 

1 danger les mouvements allemands. 
, Dans le No.d, les troupes allemandes 
ont repousse plusieurs conne-auaque= 

| soviétiques dans le ssoseur de Scnau-
1 len. 
- En i/ei'tonie, on gioupt œ comba. 
| allemand a peneue profondément dans 
its lignes ennemies au noru-ou-si de 

. Mitsu et a reconquis' malgré la rèsie-
I ~ance désespérée des Soviets ,1a loca-
hte de Tuckum. Auparavant, l'amllr-

i ne navale aulenianue avait pilonné let 
| pomltlon6 soviétiques aans la viUe. De 
l'ùckum, les forces blindées alleman
des' poursuivirent leur avance ve>-s FB*H 
M d g m i • 

L'amiral Decoux 
reçoit pleins pouvoirs 

en Indochine 

To-lcio. 21 août — ED. verlu 4'UÙ 
décret du gouvern^mem. français de 
Vichy, le gouverneur général de l'asv-
dochin française, le coa.re-am.; ai 

|Decoux a obtenu des pouvoirs*dicta
toriaux pour toutes les mesure? à 
p.endre pendant la guerre dans l'in

térêt de l'Indochln--
Une oonfèience officielle du cons-ii 

supérieur et des gouverneurs provin-
cieux se réunira te 23 août. On croit 
qu'à oett occasion l'amiral Decoux 
communiquera à l'assemblée la déci
sion du gouvernement. 

NOUVELLES ATTAQUES 
ries bombardiers américains 

CONTRE LE JAPON 
! Tokio, 21 août. — On deuxième 
[groupe de bombardiers ennemis a at
taqué .samedi pendant la nuit, le 
nord de Kiushlu ainsi que la par îe 

| occidentale du Scbugoki. L'attaque 
fut efficacement ln.erceptée et les 
aviateurs ennemis durent faire demi 
our sans pouvoir occasionner beau 

I coup de dégât* 
Dans 'a nuit de samedi à cMmancnt 

des aviateurs ennemis sont revenus e-
iont entrepris des a: toque* isolée*, au 
| cours desquelles Us ont été empêche-
[d'atteindre avec précision leurs objec 
tifs et n'ont pu en conséquence s'ap 
proctaT des centres important* BU 

! point de vue militaire, d'autant plu? 
[qu'une profonde obscurité a entrave 
leur action C'est pourquoi l'ennem 
Jets ses bombes au haeerc? et des in 
oendies éclatèrent dan* les faubourg 

Iainsi que dans la région montagneuse 
Les dégA's sont minime» et les quel
ques ncendle* ont été rapidemen 
éteints ' 

i et engagèrent le combat contre lot < 
; tés soviétiques établi— entre IsUuu et 
Riga Simulanément, l'ennemi étale 

'< attaqué par d'autres formations alle
mandes venue* de l'Bst. 

| Au nord de 1* Duna, dan* la seoieur 
de sAOdohn. et en B»nhc*ue, BU nord-
ouest et à l'ouest d* Pskov, les fluis* 

I tique* ont renouvelé leur* t—iiailvee 
de percée. Pendant toute la Ji Bsnis. 
d#s oomesvs* d'une violence si ouf*» 

|au cours a—qu*U attoQtMS.et cont*e-« 
I attaque» ont alterné frécrueromeast, se 
jsont déroulé* dans cette région. 

Rappel sous les armes 
des français en Angleterre 

| Amsterôaxn, 21 août. — L' « Bx-
change Teltgraph » annonce qu'A par» 

j tir du l«* septembre, la loi anglaise 
{sur le service obligatoire sera étendue 
à tous les Français n'appartenant pas 

[à des forma;ions françaises. A dater 
'du 1«* novembre, on procédera en An-1 gleterre au rappel sous les arme* de 
; Prançai* 

ACCORD DE PRINCIPE 
à la conférence 

de la sécurité internationale 
j Amaberdam. 21 août. — On mande 
de Washington à l'agence Reuter que 

| le ministre des affaires étrangères 
américain, M Cordell Hull a signalé 
à plusieurs reprises en ouvrant solen-

| neilement lundi la séance de la con-
! férenoe de la Sécurité internationale 
à Dumberton Oafcs que. si cela était 
nécessaire, on devait employer »B 

| force pour maintenir la paix dan* le 
j monde après la guerre. 

Berlin, 21 août. — On déclare de 
source américaine à propos de la con
férence qui a eu lieu ce matin prés 
de Washington et à laquelle parti
cipent da? représentants des Etats-
Un.s. de l'Angleterre et de la Russie 
soviétique, qu'un accord de principe 
a é.é réalisé, en os ^ens que l'entière 
.-2spon*ab:.lté pour le maintien de le 
pa.x après la guerre, relève de eee 
rois puissances et qu elle ne peut en 

«ucu i . façon être transférée A d'sai-
: res pays 

Les intentions de M. Rootevelt 
à l'égard de l'Allemagne 

Gneve. 21 août. — Dans la revue 
américaine New-Week, M Llndsley, 
pub.'.ciste américain bien connu e t 
généralement très bh n informé, dé
clare que M. Roœeveit a l'Intention 
de subjuguer l'Allemagne et qu'U n e 
songe nUliem-nt à consentir des con-
d.-ions moins draconienne* à un « qua
trième Reich » éventuel. 

c Le gouvernement américain, pour
suit-il. ne désire pas d̂  gouvernement 
allemand. Il entre dans le* vues de 
M. Roosevelr de faire gouverner l'Ai-
emagn-. pendant de longues année* 
et d'une façon très sévère, par les 
au ton es militaire* alliée* ». -

Lindeley conclut en disant que les 
trois principaux allié* sont parfaite
ment d'accord pour admettre qu'après 
la victoire de* nations unies, l'Alle
magne ne puisse plus détenir ls moin
dre aviation 

ment n'est intervenu en direction de 
l'est, ver* Canne*. 

La Ciotat. petit port »itué entre 
Toulon et àtanelH*. a été violemment 

" par la flotte et l'aviation 
américaine* ce qui parait déno

ter un nouveau projet de débarque
ment avant une grande action contre 
Toulon. 

Le vive activité de* troupe* d'inva-
en France méridionale, a pour 

d'étendre la tète d* pont ver* 1* 
Dan* cette direction, le* forma

tion* mstorlsis* font sentir leur pres
sion sur k* Verdon. affluent de la 
Duranec. Le* Américain* opèrent leur 
pousse* vers l'ouest dan* la vallée de 
îTate. en direction d'Aix, au nord de 
• BIBBIIII ; BU cours d* combats très 
dur*. Il* sont parvenus à réaliser quel
que* progrès. 

Ua enirussé et • 

Berlin. 21 août. — Dans la soirée du 
20 août, des batteries côtléres alleman
des ont ouvert le feu sur un* forma
tion naval* ennemie, qui canonnalt 
Toulon. La formation était composée 
de plusieurs cuirasse*, de neuf croi
seurs et de nombreux destroyers. Le* 
batterie* aBemande* atteignirent de 
plein fouet un cuirs «se et un croiseur. 
D* violents incendie* se déclarèrent à 
bord de ces deux navires. 

«PB sipno.) 
Un futur cheminot à se *I*CB«WS 
outil, eu centra de formation préfet* 
siermeMe de U S A . C f . . è Vase* 

neuve-SainuGeoraes. 

LES W)M^DEMEHTS 
DANS LA SOMME 

Qujrtre ntorts ut huit blush 
Vendredi après-midi, un bourg de 

l'arrondi—ement de Montdidier a et* 
bombardé par l'aviation angk>-
rlcaine. On déplore, dons la p 
tlon civile, quatre sports et 

Dan* la matinée du même 
douaalne d'avions américi 
dan* un barrage de D.CA, «• ^ ^ 
liienaSBès d* *urs bosaees e u t » «euu 

, local ités. 1 TJn "village 
touché e t trois personnes 7 


